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QUELQUES INDICATIONS SUR LES NIVEAUX FAIBLEMENT EXCITÉS DE 8Be ET 7Li
OBTENUS PAR LES RÉACTIONS 9Be(d, 03B1)7Li* 9Be(d, t)8Be*

Par J. J. JUNG et PIERRE CÜER,
Laboratoire de Physique Corpusculaire, Strasbourg.

Sommaire. 2014 L’étude détaillée des réactions de compétition :

et
I 9Be(d, 03B1)7Li* 7Li* = 03B1 + t

II 9Be(d, t)8Be* 8Be* = 03B1 + 03B1

permet de connaître les niveaux peu excités de 8Be et 7Li, essentiels pour assurer les modèles de ces
noyaux. Ces réactions, étudiées depuis plusieurs années, au Laboratoire de Physique Corpusculaire
de Strasbourg, jusqu’à 1,4 MeV, sont étendues à 3,5 MeV grâce au générateur Van de Graaff de
Saclay. Les particules émises, après triage magnétique, sont recueillies en bonne géométrie dans
des émulsions nucléaires E1. Un histogramme de 8 000 traces de tritons à 30° indique très nettement
l’état bien connu, large de 2,8 MeV de 8Be. La fin des continuum permet d’assurer les
transitions 03B1 + t des états de 4,6 MeV (étroit) et 6,6 MeV (large) de 7Li. On ne trouve pas d’autre
état pour 7Li. Un pic pas très significatif à 2,2 MeV pour 8Be mérite une étude ultérieure.

Abstract. 2014 The authors study some details of the competitive reactions

and
1 9Be(d, 03B1)7Li* 7Li* = 03B1 + t

II 9Be(d, t)8Be* 8Be* = 03B1 + 03B1

which allow to give evidence about low lying excited for 8Be and 7Li. The question is quite
important for studies about the models of these two nuclei. These desintegrations which have
been studied during some years in the Laboratory of Corpuscular Physics at Strasbourg
are extended to 3,5 MeV with the help of the Saclay Van de Graaff set up. The emitted particules
are magnetically separated and collected in nuclear E1 emulsions. We can see on an 8 000 triton
tracks histogrammes at 30° the well known broad 2,8 MeV state of 8Be. The continuum ends
show the 03B1 + t transitions of the 4,6 (narrow) and 6,6 MeV (broad) states of 7Li. No other
excited state is formed for 7Li. Some tracks corresponding at 2,2 MeV for 8Be indicate that a
further study on this point would be worthy. 

LE JOURNAL DE PHYSIQUE ET LE RADIUM TOME 17, JUILLET 1956,

La connaissance des caractéristiques des niveaux
peu excités de 7Li et 8Be est très importante pour
la détermination de modèles de sous-structures

possibles (notamment les structures a) dans ces
deux noyaux.
Nous avons étudié depuis quelques années, en

détail, les réactions de compétition suivantes,
particulièrement favorables pour l’étude de ces

niveaux :

La réaction globale : 9Be + d --&#x3E; 2oc + t

avait été d’abord interprétée à tort comme une
tripartition [1]. Nous avons pu montrer [2], et
cette interprétation a été confirmée depuis exten-
sivement par les Américains [3], qu’il s’agissait, en
fait, de passages par les états excités de 7Li et 8Be
selon les modes 1 et II.

L’analyse des tritons des spectres de ces réac-
tions nous renseigne donc d’une part, sur la posi-
tion des groupes monocinétiques correspondant à
des états excités de 8Be, d’autre part, la forme et
la fin des continuum nous indiquent la position et
les caractéristiques des niveaux de 7Li.

, 

Parmi plusieurs dispositifs expérimentaux uti-
lisés à cet effet, l’un des plus eflicaces a consisté à

trier magnétiquement (8 000 gauss) les particules
émises à 30° de la cible très mince de 9Be sur
formvar bombardée par des deutons incidents
d’énergie variable.

Les particules étant séparées magnétiquement, il
nous reste, dans la région intéressante, .le spectre
assez étalé des tritons que nous pouvons étudier en
détail à l’aide de statistiques assez nombreuses.
Dans les premières expériences, à des énergies

incidentes de 1 et 1,3 MeV [4], nous avons pu mettre
en évidence seulement l’état excité large très connu
de 2,9 MeV pour 8Be et nous avons pu proposer
que l’état étroit de 4.6 Mevde 7Li se décomposait
en oc + t (vraisemblablement également celui de
6.6 MeV.).
Une contribution assez importante a été trouvée

pour l’état de 4,6 MeV pour une énergie incidente
de 1,3 MeV.

L’état de 5,5 MeV, proposé par Zürich [5]
n’apparaissait absolument pas dans ces premières
expériences.

L’énergie incidente était cependant un peu faible
pour que nous puissions disposer d’un étalement de
tritons suffisant permettant d’éliminer définiti-
vement une présence à faible probabilité des
niveaux faiblement excités de 8Be et du niveau
intermédiaire de 7Li.
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A l’aide du générateur de Saclay, nous avons donc
effectué à nouveau l’exposition à 300 à l’aide du
même électro-aimant, mais à une énergie inci-
dente de deutons de 3,5 MeV. (Voir figure.)

On peut constater que cet histogramme comprend
de l’ordre de 8.000 traces et a été trouvé identique
pour deux observateurs différents. 

-

On peut constater également que pour 8Be, le
niveau de 2.9 MeV est toujours très visible et
bien détaché.

Il existe cependant un pic non parfaitement
défini statistiquement à l’endroit où devrait se

trouver l’état de 2.2 MeV [6].
Comme l’histogramme est tracé à un seul angle

et que quelques fluctuations assez importantes sont
apparentes tout au long du continuum, nous sommes
loin d’être affirmatifs sur la présence de ce groupe.
Cependantx ce cas mérite certainement d’autres
expériences (en cours dans notre Laboratoire).
Pour 7Li, la fin du continuum de l’état de

4,6 MeV est abrupte, ce qui signifie un niveau
étroit ; celle de 6,6 MeV, très visible, est plus
large, ce qui indique, comme il était dit par
ailleurs, un niveau large, les deux donnant une
émission certaine ce + t.
Nous n’avons encore ici aucune évidence de

l’état proposé à 5.5 MeV (du reste trouvé avec
une très mauvaise statistique dans 7Li(y, t)oc par
Stoll). Si cet état existe, avec la transition x + t,
sa probabilité est beaucoup plus faible que celle
des niveaux qui l’encadrent sur toute une gamme
d’énergies d’excitation qui s’étend de 1 à 3.5 MeV.
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